
LA SEMAINE RELIGIEUSE

Encratida sourit et lui dit doucement :
" Malgré tout ce que vous ferez; ô mon père chéri, soyez sûr

que les chrétiens détruiront dans l'empire romain le culte des
dieux. Quant à menacer l'empire lui-même. tel n'est point, leur
dessein. "

Otéoméro l'interrompit
"Je le crois aussi, dit-il, et cependant Dacien et Galérius

étaient d'avis d'employer les moyens violents. D'accord avec
Dioclétien, je proposai de recourir à la douceur et au raisonne-
ment pour les convaincre. C'est grâce à mes conseils si la per-
sécution fut arrêtée.

- Les chrétiens vous en seront reconnaissants, assura Encra-
tida; ils ne cesseront de prier pour vous et ils demanderont
que les bénédictions du ciel accompagnent votre route.

- Ils ne sont pas sauvés, répondit Otéoméro ; une nouvelle
et terrible tempête se prépare. Maximien est contre eux, Galé-
rius partage ses sentiments, Dacien les hait, Dioclétien finira
par se laisser gagner.

-- Croyez-vous que la persécution s'étende jusqu'ici ? lui
demanda sa tille.

- Ici, partout, poursuivit le père.
- Oh ! répondit la jeune patricienne d'une voix suppliante,

si cela arrive, vous préviendrez votre enfant.
- Je te le promets, " assura Otéoméro.
Encratida lui exprima sa reconnaissance.
" Ne t'effraie pas pour tes esclaves, continua le sénateur, qui

voyait sa fille anxieuse, bien que deux d'entre elles aient de
justes raisons de craindre, je te promets de les sauver. Montre
à ton père autant de condescendance qu'il t'en témoigne. A
Barcelone, j'ai rencontré le général Eudonte, il appartient à,
une famille patricienne que l'amitié unit étroitement à la nôtre.
La faveur de l'empereur l'a placé à la tête des légions qui
couvrent la Gaule. Il n'est pas contraire aux chrétiens, regar-
dant leurs croyances comme absurdes et puériles. Le jeune
homme est l'époux que je destine à ma fille."

Otéoméro se tut alors, et son regard fixa le beau visage de la
vierge, voulant deviner sa pensée.

La tête d'Encratida 1tait baissée, il ne vit que .l'incarnat qui
couvrait sa peau de satin.

'Me marier, dit la jeune fille, non! jamais un homme, une.
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